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était près de l'Eglise, au delà de la rne. On voyait,

en y allant, la statue de Canning. On ne pouvaitl

mieux faire que d'élever l'image de cet homme
|

d'état en face de la chambre où il avait fait entendre 1

si souvent sa voix persuasive et éloquente. L'abbaye

a été détruite depuis par un incendie. C'était un

f vaste édifice gothique, qui n'avait rien de remarqua-

ble que son étenduCiç La salle qui servait aux séances

i 7 des communes était Tort ordinaire. Elle était mêmeJ ^w , 1^ T ir-»ii ir m il ., r- II-
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petite pour le nombre des membres qui y siégeaient,

Lorsqu'ils étaient tous présents, comme je les y ai vus

quelquefois, ils paraissaient serrés les uns contre les

autres, en s'élevant par gradins, en araphythéâtre,
|

jusqu'à la muraille.

Chacun connaît le rôle que le parlement a joué I

dans l'histoire de l'Angleterre. Aujourd'hui la

chambre des lords, en sa qualité de corps privilégié,!

n'a pour ainsi qu'un ministère d'opposition, de con-

servation à remplir en face de la chambre des com-l

munes qui est le grand organe du peuple. Ce n'est
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pas dans son enceinte conséquemment que l'exprès-

sion^des besoins populaires se fait entendre avec le
j

plus d'ardeur, et que l'initiative à proprement parler 1

a lieu. C'est dans la chambre élective, le corps re-

présentatif le plus puissant après le congrès améri-

cain. J'avais hâte de pénétrer dans son enceinte et|

d'assister à ses délibérations. Mon imagination,
\

parcourant le passé, semblait y voir renaître ses

grands orateurs et ses grands hommes d'état, les Pitt,

les Fox, les Sheridan, et tant d'autres hommes illus-

tres, qui feront toujours la gloire de l'Angleterre, Le!

temps était propice pour voir fonctionner ce grand,

corps. On était dans toute la chaleur des discussions
j

sur le bill de réforme.


